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fêtee, et ce n’est que justice à lui rendre que de dire qu’il s’est 
acquitté de cette laborieuse tâche avec une intelligence et une 
sincérité qui lui font honneur.

« Les Annales de la Société Saint-Jean-Baptiste de Québec » 
comprennent deux volumes de six cents pages chacun, et sont 
fortement documentées.

Le premier volume est affecté spécialer eut aux délibérations 
du comité de régie, et aux comptes rendus des cinq grandes 
démonstrations auxquelles la société Saint-Jean-Baptiste qui 
a été, comme l’a dit un de nos meilleurs orateurs, l’une des for
ces qui ont sauvé notre foi et notre langue, a pris une part 
très considérable. Ce sont des p«ges fort vibrantes que celles 
qui font ainsi revivre ce passé plein d’honneur et qui appellent 
notre reconnaissance sur les noms des patriotes qui travaillè
rent ardemment à la création de la Société : les Bardy, les 
Aubin, les Taché, les Caron, les Plamondon et les Rhéaume.

La réception faite au comte de Paris et à son fils le duc 
d’Orléans trouve place dans ce volume, ainsi que les deux beaux 
discours qui furent prononcés en cette circonstance par M. le 
juge Routhicr et par M. Thomas Chapais.

Un autre récit très complet et que l’on ne lit pas, même au
jourd’hui, sans éprouver une vive émotion, c’est celui de la 
visite à Québec du duc de Lévis et du marquis de Nicolaï. On 
se rappelle que notre vieille cité et sa jeune sœur de Lévis fi
rent des fêtes splendides à ces descendants de l’une de nos plus 
pures gloires nationales, et que l’Université Laval tint en cette 
circonstance une séance solennelle à laquelle assistaient le 
Gouverneur Général du Canada et l’élite de la classe dirigeante.

Et que d’autres mouvements, que d’autres manifestations 
auxquels la Société Saint-Jean-Baptiste de Québec s’est asso
ciée dans le cours de son existence. Rappelons de mémoire : la 
célébration des noces d’or de la Société, le jubilé sacerdotal de 
son Eminence le Cardinal Taschereau, la translation solennelle 
des ossements des révérends Pères Jésuites Dequen, du Péron 
et du Frère Liégeois, et plus particulièrement l’inauguration du 
monument Champlain, œuvre d’art qui provoque l’admiration 
de tous les étrangers. On sait que c’est la Société Saint-Jean- 
Baptiste de Québec qui, après avoir jeté la première, dans le 
public, l’idée d’honorer la mémoire de l’illustre fondateur de


